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COMMUNICATIONS. 


L’omoplate des Négrilles et celle des Négritos, 
par M. Henri V. Vallois. 

Un certain nombre d’anthropologistes considèrent les Négrilles du centre 
africain et les Négritos des Philippines comme deux branches d’une même 
race; ce rapprochement, qui se base essentiellement sur la petite taille des 
deux groupes et leur relative brachycéph die, est, au contraire, combattu 
par d’autres auteurs. Sans prendre, à vrai dire, position dans la question, 
il me parait intéressant d’exposer, à ce sujet, les résultats auxquels m’a 
conduit l’étude comparative des omoplates des deux groupes. Cette étude, 
effectuée au Laboratoire d’Anthropologie du Muséum, repose sur l’examen 
de 18 omoplates de Négrilles et de 52 omoplates de Négritos. 

L’omoplate des Négritos est la plus petite des omoplates humaines. Sa 
hauteur moyenne est de ia 4 mm. (maximum 1^9, minimum io 4 ), sa lar¬ 
geur moyenne de 84 (maximum 99, minimum 74); les autres mensura-r 
rations sont à l'avenant. L’omoplate des Négrilles n’est guère plus considé¬ 
rable; sa hauteur moyenne est de 128,6 (maximum i 46 , minimum 11 4 ), 
sa largeur moyenne de 90,5 (maximum io 4 , minimum 76). Il existe 
donc, dans les deux groupes, une commune exiguïté de dimensions et 
celle-ci a pour cause, évidemment, la très petite table de tous ces hommes, 
mais là se limitent les ressemblances : dès que l’on passe à la considération 
de la forme des diverses parties, les différences apparaissent nombreuses. 

L 'aspect général de l’omoplate des Négritos est très analogue à celui que 
l’on rencontre dans les autres races noires ou négroïdes. L’indice scapu¬ 
laire,est de 67,5 chiffre identique à celui de 96 Noirs d’Afrique, et tout 
proche de 67,7 que j’ai obtenu pour 60 Mélanésiens, ainsi que pour 
i 5 Hindous. L’omoplate des Négrilles est, au contraire, remarquablement 
large par rapport à sa hauteur. Cet élargissement, qui frappe à première 
vue, se traduit par un indice scapulaire moyen de 72,9; chez un sujet j’ai 
obtenu le maximum de 85,9, alors que le maximum que j’ai trouvé sur 900 
omoplates d’autres races n’est que de 79. Cette grande largeur constitue 
un premier caraclère qui différencie, notablement l’omoplate des Négrilles 
de celle des Négritos et, d’une manière générale, de toutes les autres 
races humaines. 
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Le bord supérieur montre des différences analogues; il est beaucoup 
plus long chez les Négrilles (74,2 mm.) que chez les Négritos ( 64 , 3 ); 
chez les premiers, il revêt un type très spécial : il est toujours rectiligne et 
sa direction est horizontale ou faiblement ascendante. Chez les seconds, il 
est analogue à celui des Mélanésiens : il est concave dans la majeure partie 
des cas et sa direction est le plus souvent oblique. D’autre part, l’échan¬ 
crure coracoïdienne fait complètement défaut chez la grande majorité des 
Négrilles (61.1 p. 100); chez les Négritos, son absence ne se rencontre 
que dans 20 p. i00 des cas, comme chez les Mélanésiens. 

Le bord axillaire est remarquablement long chez les Négrilles, eu égard 
à leur petite taille. En conséquence, l’indice vertébro-axillaire s’élève chez 
eux à 92,9, tandis qu’il ne vaut que 87,3 chez les Négritos (87,4 chez les 
Mélanésiens). Chez un Négrille, cet indice atteint le chiffre de 101,7, ce 
qui indique que le bord axillaire était plus long que le bord vertébral. Une 
telle disposition est absolument unique chez l’homme, alors qu’elle est fré¬ 
quente chez les anthropoïdes. 

L’angle que fait le bord axillaire avec la hauteur de l’omoplate est très 
ouvert chez les Négrilles: 43°2 en moyenne, avec un maximum de 5 o\ 
Chez les Négritos, au contraire, il ne mesure que 38 ° 4 , avec un maximum 
de 46 °. Ce chiffre rentre dans la moyenne des races humaines (de 38 ° 
à 4 o°) et, en particulier, est très proche de celui des Mélanésiens: 38 ° 7 . 

La cavité glénoïde est, malgré sa commune petitesse, différente de forme 
dans les deux races. Chez les Négrilles elle est, comme chez les Européens, 
piriforme, avec une échancrure ventrale bien marquée et une concavité 
nette. Chez les Négritos, au contraire, elle est ovoïde, dépourvue d’échan¬ 
crure, et à bords mal accusés; dans le sens transversal, elle est complète¬ 
ment plane. 

L 'inclinaison de l’épine diffère également. L’épine des Négrilles est la plus 
inclinée de toutes les omoplates humaines. L’angle que fait son axe avec 
l’horizontale (c’est-à-dire la ligne perpendiculaire à la hauteur de l’os) est 
de 12° en moyenne; il atteint 17 0 sur un sujet. Chez les Négritos, cet 
angle ne mesure que 8°5 en moyenne, comme chez les Mélanésiens et les 
Noirs d’Afrique. 

Les dimensions relatives des fosses épineuses sont en rapport avec ces diffé¬ 
rences d’inclinaison : la hauteur de la fosse sus-épineuse vaut, chez les 
Négrilles, les 47 p. 100 de celle de la fosse sous-épineuse, chiffre le plus 
élevé de toutes les races humaines. Chez les Négritos, elle ne vaut que les 
37 p. 100 ( 4 o p. 100 chez les Mélanésiens). Les indices sus-épineux et 
sous-épineux varient naturellement en conséquence. 

En résumé l’omoplate des Négritos nous apparaît comme étant seulement 
une omoplate de Mélanésien réduite dans toutes ses dimensions, mais sans 
que les divers rapports en soient sensiblement altérés. Dans l’ensemble, 
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elle appartient au même type que les omoplates des autres races noires et, 
jusqu’à une certaine mesure, des races blanches. Au contraire, l’omoplate 
des Négrilles apparaît comme occupant, vis-à-vis de toutes les autres races 
humaines, noires ou non, une place absolument à part. Un fait curieux à 
signaler, c’est que certains des caractères spéciaux de cette omoplate rap¬ 
pellent ceux des anthropoïdes, ce qu’on peut interpréter soit comme dû à 
la persistance de dispositions primitives, soit, plus simplement, comme un 
phénomène de convergence dû à l’arboricolisme très marqué des pygmées 
du centre africain. 

Il est, en tout cas, bien certain que les différences entre l’omoplate des 
Négrilles et celle des Négritos sont extrêmement accusées. L’étude, com¬ 
plètement laissée de côté jusqu’ici, des autres parties du squelette du tronc 
et des membres permettrait de voir si ces différences sont ou non limitées 
à la seule omoplate. Le problème des affinités de ces deux groupes hu¬ 
mains pourrait alors se discuter d’une façon plus précise. 


A titre documentaire, je donnerai, pour terminer, le résultat des principales 
mensurations que j’ai effectuées sur les omoplates des deux groupes noirs de 
grande taille et des deux groupes noirs de petite taille d’Afrique et d’Océanie. 


Hauteur de l’omoplate. 

Largeur de l’omoplate. 

Longueur du bord supérieur.. 
Longueur du bord axillaire... 

scapulaire. 

vertébro-axillaire.... 

sous-épineux. 

des fosses épienuses.. 

Bord supérieur horizontal.... 
Absence d’échancrure coracoï- 
dienne. 

Obliquité de l’épine (mesure 
angulaire). 
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